Prière et puissance
Marc 9.29
Dans Marc 9.29, Jésus répond à l'échec de ses disciples à chasser un démon en disant : « Cette espèce-là ne peut sortir que par la prière ». Si nous n'avions que ce verset pour nous guider, quelles conclusions tirerions-nous sur la nature des démons, les conditions nécessaires pour les vaincre et le rôle de la prière dans le combat spirituel ?
Ce passage est unique parce qu'il met en évidence les limites du pouvoir des disciples. Auparavant, ils avaient réussi à chasser des démons (Marc 6.13). Pourtant, ici, ils échouèrent — et Jésus attribua cet échec non pas à un manque d'autorité ou de technique, mais à un manque de prière.
Cet article s'appuie sur notre étude précédente « Les esprits mauvais : autrefois et aujourd'hui » en se concentrant plus particulièrement sur les exigences soulignées par Jésus, le passage de l'ère apostolique à l'âge de l'Église et les garde-fous que les croyants doivent utiliser aujourd'hui lorsqu'ils sont confrontés au mal spirituel.
Exigences pour traiter avec les démons
ExigenceAlors (ère biblique)Aujourd'hui (âge de l'Église)Références bibliquesAutorité déléguée Donnée directement par Jésus aux apôtres et à certains disciples. Il n'y a pas de commissions apostoliques aujourd'hui ; l'autorité repose sur le nom de Christ proclamé dans l'Évangile. Marc 3.14–15 ; Actes 19.13–16 Foi en Dieu Essentielle pour réussir ; le manque de foi empêchait la délivrance. La foi demeure essentielle pour résister aux ruses de Satan. Marc 9.23–24 ; Éph. 6.16 Prière Requise pour certains démons ; la dépendance à l'égard de Dieu était décisive. La prière continuelle est au cœur de la résistance au mal. Marc 9.29 ; Éph. 6.18 Jeûne Parfois pratiqué avec la prière dans les crises spirituelles. Facultatif, mais toujours utile pour rechercher l'aide de Dieu. Actes 13.2–3 Connaissance de Jésus Les démons le reconnaissaient ; l'autorité exigeait une véritable relation. Le véritable discipulat, et non des paroles formulaires, donne la puissance. Marc 1.24 ; Actes 19.15 Obéissance et sainteté L'hypocrisie annulait la puissance spirituelle. Le péché donne prise à Satan. Matthieu 7.21–23 ; Éph. 4.27 Proclamation de l'Évangile La délivrance confirmait la prédication du royaume. L'Évangile lui-même libère de la puissance de Satan. Marc 1.39 ; Colossiens 1.13 Résistance contre engagement Les apôtres affrontaient directement les démons. Les croyants sont appelés à résister, et non à poursuivre les démons. Matthieu 10.1 ; Jacques 4.7 Dépendance à l'égard de l'Esprit L'Esprit donnait la puissance pour accomplir des signes et des prodiges. L'Esprit donne la puissance pour le discernement et la persévérance. Actes 10.38 ; Galates 5.16
Plusieurs rencontres clés dans l'Écriture façonnent notre compréhension de ce sujet : l'autorité de Jésus sur les démons dans Marc 1.21-28, le récit de la Légion dans Marc 5.1-20, l'échec des disciples dans Marc 9.14-29, et la tentative désastreuse des fils de Scéva dans Actes 19.13-16. Chaque exemple renforce le fait que la réussite dans le conflit spirituel dépend de l'autorité de Dieu, et non des efforts humains.
Le Nouveau Testament met ensuite l'accent sur un autre aspect. Dans le ministère de Jésus, les exorcismes révélaient l'arrivée du royaume et confirmaient son autorité en tant que Messie (Luc 11.20). À l'époque apostolique, les signes confirmaient le message de l'Évangile (Hébreux 2.3-4). Mais les épîtres mettent l'accent sur la résistance à Satan et sur le fait de tenir ferme en Christ (Éphésiens 6.10-18; Jacques 4.7). Ainsi, l'accent passe des confrontations spectaculaires au fait de vivre fidèlement dans la victoire de Christ.
Aujourd'hui, les croyants doivent éviter la démonologie extrabiblique, se garder du sensationnalisme et s'appuyer sur l'Évangile comme la véritable puissance de délivrance. La prière, l'Écriture, la sainteté, la communion fraternelle et le Saint-Esprit demeurent les protections du croyant. Marc 9.29 nous rappelle que la prière n'est pas un accessoire–elle est la ligne de vie de la force et de la victoire spirituelles.
